
En juin-juillet 2024, nombre d’électeurs et d'électrices se sont mobilisés par leur participation active et par leur vote dans la 
campagne des législatives anticipées. Cette mobilisation :

• s’est effectuée autour d’un programme validé par tous et porteur de transformations, trop longtemps différées ;
• a permis au Nouveau Front Populaire d’arriver en tête ;
• a été marquée par une très forte mobilisation de la jeunesse qui a beaucoup aidé à son succès ;
• nous a préservés, pour un temps, d’un gouvernement d’extrême droite.

Pour autant, l'espoir porté par le Nouveau Front Populaire ne s'est pas matérialisé. Les quatre partis fondateurs (PS, PCF,
Les Ecologistes, LFI) n'ont manifesté aucune volonté de le faire vivre concrètement et n'ont pris aucune initiative pour faire
grandir la mobilisation et fédérer cette énergie citoyenne. Les autres partis soutiens du NFP, tout comme la société civile
organisée, les militants associatifs et syndicaux qui avaient participé à la campagne, n'ont pas été sollicités. Très vite, les
logiques d'appareils, les querelles internes, la lutte pour l'hégémonie à gauche et les égos des dirigeants des partis ont
repris le dessus, alors qu'après la dissolution de l'Assemblée nationale en juin dernier, les électrices et électeurs de gauche
s'exprimaient clairement : "Ne nous décevez pas ! Ne nous trahissez pas !".

L’énergie spontanée démontrée par la société civile n’a pas été transformée pour créer la dynamique indispensable au NFP,
provoquant une déception à la hauteur de l'espoir suscité.

La situation est pourtant claire ! Tout le monde reconnaît l'urgence et l'ampleur des défis à relever ! 
L'extrême centre, la droite extrême et l’extrême droite sont à des degrés divers :

• xénophobes et/ou  racistes
• climatosceptiques et/ou climato-dénialistes
• illibéraux et/ou anti-démocrates
• ultra-libéraux et/ou libertariens sur les plans économiques et sociaux

Ce ne sont certainement pas ces partis qui vont transformer le quotidien de nos concitoyen·nes, vers plus d’égalité, de
solidarité  et  de  respect  des  êtres  humains  et  des  écosystèmes.  Nous  avons  -  s’il  fallait  encore  s’en  convaincre  -  la
démonstration grandeur nature et en temps réel de ce que cela donne aux Etats-Unis avec Trump et Musk.

Les solutions existent et  sont connues de tous.  Seule manque la  volonté, pour diverses raisons,  de les appliquer.  Ces
solutions sont pour partie portées par le programme du NFP, qui répond le mieux à ces enjeux à ce jour, et de loin.

Nous, partis politiques, associations, collectifs qui nous réclamons du NFP, pensons que les indispensables transformations
portées par le programme de 2024 s’appliquent à tous les échelons de notre pays, y compris au niveau de la commune. La
commune est  également  l’échelon qui  permet une meilleure implication de nos concitoyen·nes et  ainsi  de les  rendre
acteurs  et  actrices de leur quotidien et  de leur avenir.  La mise en mouvement de ces   forces politiques,  associations,
collectifs, syndicats à l’occasion de ces élections municipales sera aussi l’occasion de construire - au plus près des réalités
locales - un front social et politique. 

Nous demandons donc à l’ensemble des soutiens qui se reconnaissent dans le programme et la démarche de rupture portés
par le NFP de travailler, collectivement et sans délai, à la constitution dès le premier tour, de listes unitaires sur la base de
programmes locaux cohérents avec les ambitions de celui du NFP. 

Nous  devons  poursuivre  autant  que  possible  ce  but  afin  d'imposer  l’intérêt  commun  aux  partis  qui  souhaiteraient  
privilégier leurs intérêts particuliers.

Ce qui  nous unit  et  nous rassemble  est  beaucoup plus  fort  et  plus  important  que nos divergences.  Nous saurons  les
dépasser pour enclencher une dynamique populaire et battre à nouveau l’extrême droite dans les urnes en 2026 et 2027.    

Premières organisations signataires  :                                            
Allons Enfants, Nouvelle Donne 


